
FRONT DE L'EST 
(«UTTE M LA PRIMICRI PACK» ! • » « • • » » » • » * <>una à * * >»«»*-

I d i . t s . quelle que soit la forme qu'elle 
rfmtm des diffèrent* secteur* du prenne. 
i*pont de l'Est, lee bolchevute» ont « M. Churchill, poursuit le Journal 

ee Jour-là t l appsreils. dont » tait oussrvèi qu'on faisait tout ot 
• b a t t u , en combats aériens qui étai t au pouvoir des Angle 

même M Lyttleton. ministre aAflaU 
d-u ravitaillement, s'est occupe d»s 
dangers qui résultent de l'évolution 
sur le front de l'Est. Il a déclaré no­
tamment qu à tout m o m e n t « un 
nouveau tremblement de terre » pou-

" U J ' t ^ M , valt secouer l'hémisphère oriental 

DERRIÈRE MINUTE 

E n c o r e , 6 navires détruits 
dunt jaurt total» di 104.000 ton m» 

Trois ont été coulés dans l'estuaire 

du fleuve Saint-Laurent !..• 
QUARTIUt GÉNÉRAL DU FuHRtR, 21 JUILLET. 

L'scasc des attaqse» tovi*tiquei 
tiaaa k secteur du lac llmen 
Berlin. 30 juillet — Le nsut com-

aaanaement de la Wehrmacnt corn-
asuaaque os qui suit 

' " * • * ? " " q u l * * a é T O U l e n t * u , u a d u i M Lyttleton a' "fan "a"l is te Hé "tout àttnenl de l'armée publie le communiqué spécial li-rvanl I 
sac « m * n = „ . ce qu'on avait envoyé à l'Union so-

' ^ J ± l U U t t »«• V " c h » v l 8 t " ° n t vlétlque. Il n'a évidemment pu è t s -
ésmié vainement de pénétrer d a n . w „ g ̂  a f - , n v O M effectivement; 
im poaltlona aUeœande . en met tant „ r l ï é , . d „ t l n a t l o n ^ „ , . „ „ „ 
e n ligne u n s énorms quanti té m è m e p r o t o ableroent ce qui a se* 
«rkommee e t de matériel. La même „„„,( d a M 1 0 c é * n Glacial Arctique » I 
Jpur, après une violente préparation 

«•artillerie et avec l'appui de chars Les A l l e m a n d s t e m b l e a t disposer 

Blindé» et d'avtons de combat ope- fa force i inépuisables 

•Bat e n pluateurs vaguea. l'ennemi a , - „ . , » . u New-York Titoes » ' 
attaqué en met tant en oeuvre des c a s s u r e te « n e w - i o r a l i m e s » 
uni tés massives d'infanterie. Malgré New-York, via Lisbonne. 20 Juillet 

esta corps à corpa acharnés, toutes — Examinant la situation en Russie i 
Ma attaques ont échoué et des per- le « New-York Times > déclare que si 
t e s sanglantes ont été Infligées à 'es srmées soviétiques ne parvien-
l'annemi nent P»* * déclencher une grande; 

LA où les Soviet» avalent réussi rentre-offensive sans délai. l'TJ R S S 
par endroits à s'Infiltrer d s n s les * " perdue < L'ennemi semble dis-1 
«jrenuere* tranchées allemapde». Us noaer de forces Inépuisables, poursuit 
a n turent chaque fola rejeté* à la >« Journal et nous comprenons les 
faveur de contre-attaques entrepn- raisons pour lesquelles nos allié» 
aaa tmmédlstement . Le soir, l'sasaut russes nous envoient des appels près . 
de plusieurs brigades de tirailleurs sants pour la création d un second 
ssviét lque» «tait brisé. Des cental- ' " " " • nous eavons aussi que al ce 
ne» de cadavre» d» soldats bolche- deuxième front n es t pas créé. >s de-
Ttstes jonchslent le sol devant les ception sera grande en R u s s e car 
•eatilim» . l lemande». Dans le seul M Molotov est rentré ds Londres et 
aacteur d u n e division .allemande. d « Waahlngton avec de grands 

l a chars blindés avaient été anéantis 
Lorsque, le 18 Juillet, après un 

feu violent de r«rtlllerle. les bol-
•fcerUtes r.-rouvelérent leurs atta- Stockholm. 30 juillet — Dans 

NOUVELLES 
de France 

et de l'Empire 
U n n o u v e a u t i m b r e f i e 5 0 f r . 

a T e f n g i e d u M a r é c h a l 

CHRONIQUE REGIONALE 
Dans l'imprimerie 

de Roubaix-Tourcoing 

Saint-Quentin et «on action e'exerce-
r» sur la» départemenu de l'Aisne, de 
la Somme, ds l'Oise et des Ardenne» 

4 " * 
Pour 1 acaèvem«at dn eaaaJ 

da Nord 
La Ohsmore de commerce d* Lille 

_ s émis le vosu qu» les travaux d'sche-
Le secrétaire d-«tst s u t mmt dTmprtmërië"" ™ """"" " «ernent du canal du Nord soient re-

joamunlcstion. (secrétari.t généra;! Entouré de MM. Léon Plerron. dl- pris dé toute urgence La constru-iion 
• P. T. T.) communiqu» : recteur de l'Institut Colbert: Bouilles, .de ce cens., qui ^°"aJt re.ier^''„ÏTÎ , ' . 

. . I Le Hmbre-posts d* 50 franc, a professeur de dessin: Langenbagen et minier du nord » la région^parisien.i^ . 
Le haut comman- I l'effigie du Merécbal. Chef de l'Etat. | d'une délégstlon patronale, M. Maurice1 n'avait jamais été repris oep 

émis vers la fin du mois de Juil-|Dupr< 

Dimanche matin a eu lieu, au siège 
du Syndicat des msltres-împrlmeurs 
de Roubaix-Tourcoing, la distribution 
dss récompense» s u s élèves les plus 
méritants des cours de perfectionne-

Lille, filiale de la rue Monsieur, k r a -

Tou* ren»el«nements « » » < * " • * * *.î 
prépsratlon du diplôme de professeur 
ou de monitrlo» d'enseignement me-
nager seront fourni» aux tntweasé» 
par 1-institut familial ménager, 13, ru» 
d Holbach. A Lille. 

1 î i . - ? î î . , î . - ? f ^ r t n ? appartient à I» I Ml'pre.Td.~it cette~~pétite~"céïénîcnTe 

U a iad i r idu 

m e a a c e d e u x f e a d a n a e t \ 

d'un» mitrai l lette , à C a w l r a i ' 

r , r _ . , Deux gendarmés en rond» de nuit , 
président~du Syndicat patro- terruption forcé» d» la gr»nd» guerre. ; rue Heule-Watermolen Courtrai. 

rencontrèrent après l'heure de la re-
un Individu k vélo. Le sommant 

gendarmes voulurent 
D a n s l 'Atlantique et au nord des Açorea, des s o u s - m a r i n s a l l e m a n d s série courante et les bureaux de poste M "DupTëz" prêsenta"ïe» eVcùses"de . . . . . * i _ - i . x « ' t r , l t * u n " 

o n t coulé 7 navires ia.nres.nt e n s e m b l e S* 000 tonnes , dont a n rrot * " • * r o * * «PProvlslonné. sur leur M Quennelle. directeur responsable du L l S t e d e s DUreBUX r a t t B C n e S de stopper 
o n t couie i navires , j a u g e a n t ensemoie sn.vav t onnes , o o n s a n gros l m l M , „ g » p r 4 , imiT% besoin». Comité d'orsanlsstion de l'industrie x- l'sccompsgner k sa demeure dans la 
transport de muni t ions , qui ont tait explosion. du papier et du carton du Nord de la «MIX r e S e f l U X a u t o m a t i q u e s mém» rue. afin de l'interroger. A 

Les navires fa i sa ient part ie d'un convoi fortement protégé • * f > a u ' e r t l ' a c c o r i l iFrsnce. qui s'est trouvé empêché i . . . . . , o - „ | , . : - "îî"* " * ! * ' " ! ,* l t , qu*',21i<2. "SîfTîs,™ 
t r » n . ~ . r . . „ . n., m . i . r i . i j . , „ „ „ i H ~ t i n . i i n n de l 'Afnooe q u « w i 1 « c c o r t l S'adressent »ux élève, des cours, il' d e L i l l e OU d e KOUDaiX pied que le cycliste enjamba son vélo 
transportant du matér ie l de guerre a des t inat ion de I Afrique. ^ ^ fé.lcita de leur assiduité osrMcU- et «'enfuit. Il fut rejoint par un des 

Un s o u s - m a r i n .pénétrant jusque d a n s le f leuve du Sa in t -Laurent , ! é c o n o m i q u e .lerement méritoir- en cette époque de L * direction réglonsle des P T. T. . .ndsrmes . mais au moment d'être 
y a coulé t ro i . navires . Jaugeant ensemble l5.«4M) U n » » , K f . n m n t J|i ' J ^ j IzSE^JÏZÏZ fLSSStiS^a^S^&VS^to r1"*-^ ^ ^ ^ ~ " - ' 

s u r 

partie d'un convoi protégé. 

U n autre navire de 4.500 t o n n e s a é té torpillé et 

côte par son équipage. 

En outre, s ix navires , d'un t o n n a g e global de 51.0M tonne», o n t é t é | munTque* 

roulé» d a n s les eaux a m é r i c a i n e s où un cargo a aus ' i é té gravement < Conformément 

e n d o m m a g e par les torpilles. 

baie de 104.000 tonnes , A la suite des opérat ions de» sous-mar in» a l l e ­

m a n d s . 

espoirs 

La consternation aax Etats-Uni» 

Vichy. Jl Juillet. - AU sujet du cieux"'*5u'ns"onrde^poû;ô"r"'p.r ,''î« i»"*"|J»«ux" automatique, de Lille ou; _ 
récent .ccord fr»nco-japonals dont fréquentation des cour» de perfec- i d * . * ? u b * . " t

1 „ „ . „ . . . „ „ „ „ . ' t e n t » d * désarmer 1 homme. Ce der-
nous avons annoncé la tlgnature. le tlonnement fonctionnant depuis 1S.14 . A " e n n ~ " 1 , * " ' , ?}1.?" A n . ?, , n , ; • n l e r 1 , l M » t ° " b f , » ° n c h a r f * u L . ' t 

lnutér . des affaire» étranaérea corn- k l'Institut Colbert. améliorer leur ^"."f"1"1.'^"'*. r ? . 4 3 . ' ^ M ^ ^ , i i i . . 1 , n ç » *°D * r m e ^ à i ? flgur' S î ! n " 
qui suit : naisse technioue oui à la seule Dra- 5 5 4 n ' • Attlches par Beclln ; Aubers. d a r m < q u ] f u t b essé. Le second gen-

disposition. ^ l ^ S T J T I Z S ^ a L L ^ J S r J Z i l y ^ m.f.MMU*. par Pont.k-Marcq; „ „ „ . réussit k empoigner 1. m H . n -
l'sccord économique franco-japonais rslement Insuffisant. L'orateur soull- ' ?»c h>' P"r £ y , ? ' n g „ ;

 l„
B*l*.ï"f *t drln H s'sglt de Oeontes Mussely. de-

, _ , , du « m . l 1M1 relstif k l'Indochine, u n s la nécessité pour les patrons. •&*»•«> : Basse» (la) (Lille S53.1) : B»u- . m « U r a n t rue Heule-Watermolen k 
Au total , U nav igat ion de ravi ta i l l ement e n n e m i e a perdu ainsi , q u l prévoient que les autorités com- , comme pour le personnel de msltnse. v l n P " A n n 2 u ' ' 2 . ; Beaucampa-Ligny courtrai II a été conduit k la prison 

au cours de ces quatre derniers Jours, ecixe navires , d'une Jauge g lo - Détentes des deux gouvernements, sr- le» emn'oyé, et les ouvriers, de t * n - , J V * " r l n • • • ^ ^ r ^ " ' ^ - ™ r = J ; ,de Courtral. 
rèteralent d'un commun accord, eha-'dre leur effort vers une entent» étroite Bondues iLUle san.sii. Bourgneiies par . ^ _ 
que année, pour l'année suivante, les entre le capital et le travail, selon le Çysolng ; Bouebecque (Lille S»4.03> ; j 

i quantité» et catégories de produit, in- sens même de la ohsrte du travail. Bouvlnes par Cyaolng : camphln-en-t 
H~.hmn i . , t j . p o n . i s k Importer eu II termina en remerciant chaudement Csrembault par Seclln ; Camphln-en-

^ ^ . . „ . . „ , . - , . . . , „ Japon et en Indochine, l'amiral De-, le personnel dirigeant de l'Institut ' Pévèle par Cyaolng: Carnln par An-
D E L ' N D E A L A P A L E S T I N E coGx a engagé avec le . autorités ja- Co'bVrt d'avoir pSlssamment aidé .e ' nœuiin ;(Ç/Pinghem par]Lomme . Ca- , 

„ iponatse, k ls Un de l'snnés 1941. des Syndlcst pstronsl k réaliser l'oeuvre pelle-en-Pévéle pa^ l 4 , * 0 " t : , à : M .^ c ,V 
• y néeodatlons en vue de fixer rimiior- d'éducation technique, dont l'organl- Chémy par SeclIn^Chèreng.L lie 5M «7 

' tance des échangés de marchandises satlon officielle de la profession facl- Cobrleux par Cyaolng: Oomlnc» (Lille 
pour 1M2. llter» sans sucun doute 1 expansion et 5 , f ,? ; ~ ~ ' " 

* Ce» négoclstlons viennent d'abou­
tir k 1» conclusion d'un accord oui 
a été signe k Saigon le 1S juillet. 

c L'accord porte pour la fourniture 
par l'Indochine au Japon de M pro-1 
dult». notamment ris et mais 

les "protégés' 

e^oa!* 1 » a~uw«"ch»r . i u ^ n t ' d é - Journal anglais' « jmnday Express . i » « . . - - J I r l p f n n ç p 7 

ttuiu eu cour» de combat de défen- M ° « r T 1 n I " 1 *"»»= « L'heure la Q e m i I I l S i r e d t l d a e i e H S Ç . 

aa couronné , de .uccès . »''»« ° * " ' b ' * , " * " ' d V ! f " n " . P r U r Stockho.m. 20 juil let - Selon une 
-. * n o n * » • » voit nhl p . rt i f l m . t t r a n u » " . . . . . 

information de Londres k 1 « U 
• tcd Piess » et reproduite par 
Journal < Nya DagLgt AUehanda 

• e r l l n . 30 juillet — D; 
Stuk-t» > ont bombardé de étroite 

nouveau, au moyen de bombe» ne M oarv in exprime l'espoir que 
gros calibre, la central» électrique i Angleterre et lAmèr:que ee ren­
de Mourm«nsk. Les équipages de» a r o n t compte du danger dsns lequel e m m e n t dan» le c»bine 
appareil» allemand» ont observé que „ trouve la Russie des Sovleu . "* " " ' " 

M. CHURCHILL 
abandonnera-t-il 

à Lord Beaverbrook J e s A n g l a i s 
ses fonctions . ^ 

en ont assez 

la modemï^tition 

< LE PUBLIC 
A DROIT A DES ÉGARDS », 
rappel le le préfet d'Eure-et-Loir 

à «ca subordonné» 

Chartres. — Dana une circu'.s'.re Cysolng (Lille 552 71 
Lille 5J7é.7> : Englos. Lille SS5.40 : En- • ' . ' - • . • ~r~ , K - ; V *~ 

Invité k prendre ls parole. M. Pler- netlères-en-Weppe. par Enslos : Esco- " r e * î * * * . w , « . . . J T / 
ron. directeur de l'Institut Comert, becques, Lille Si» « : Ennevelln par du département, M Le Bauoe, pre-
rappela que le» cours de perfection- Pont - à - Marcq : Psches - Thumesnll. fet d'Eure-et-Loir, rappelle ses admi -
nement d'imprimerie ont pu être créés Lille 350 43 . Paumont par Bersée : nlatrstlons aux notion» de la poll-

. _ , m . . _ „ w mtm ̂ v ^ et progressivement agrandis grs.ce sur- Flers-LIlle. Lille 558.86: rournee-en- tesee élémentaire 
livraison psr le j«pon k"i%idochîné M u t à l'active prospection de< sub- Weppes (Lille 557«4 : rorest-sur-Msr-, j 'en tend» écrlt . l l oue les ser-

d» 240 catégories d» marchsndi.es. • rentlon» sur tsxe d'apprentissage faite que par Hem : ; Pretln (Lille 657.12 ; ' „ „ > . , , „ ' n-nnoi iM, « a . ™,i ia 
I p»r le Bvndlcat patronal H adressa rromelles par Aubers ; Oenech par Cy- riees publics n oublient pas qu u s 

plus pénible vient de sonner nour Banekok 20 lulllet Dans un i c . . ensuite d'excellents conseils sux jeu- seing : Oondecourt psr Beclln : Oru- «ont k la disposition du public, qui 
nous T * voit obligé o . d m e t t r e ^ u e f . o c k h o . m . 20 l u U U v - Se'.on une d l s t o u f . AdiodiffuJé 1. p o r « - ^ r o \ . 1 5 ' » " " « " " " - " » J « g en , leur rerommand-nt nota m. son par Cyaolng : H . l . e n n e . - l e . . H . u - ' a droit k d e . égard. ». 
. . . . i . . . . , information de Londres k 1 « u n - - _, J „ ' . *Z . , • . . », ment a aimer leur métier, qui est un bourdin. Lille 558.41 ; naiiuin (Ltne 
toute 1» s i tuation est dominée par la " . r „ r a a u i t e p . r l e du mouvement d'Indépendance h i n - r o n d a m n f a a m o r t a ^ a n c v d e . plus noble, et des plus beaux de 530 53 • Hantav psr Marqulllles : Hsu-
crlee en U R S 3 « qut Intéresse éga- J™ , . „ ' m / - . Alleh«nd» , ' a o u * Bangkok » déclaré que la Nancv. 20 juillet. — Le tribunal ml- prolonger bien au delk du certificat oourdln (Lille 558.Î4. LlUe 331 ê»l ; 
lement . ,ajoute-t - l l . notre propre pavs J o u r n " ' " 'T * . • * " . . " , , ' lutte des. puissances de 1 Axe e n ltt»lr* allemand siégeant k Nancv a d'antltude prafe«s-onn»r.« ls frèqueu- H»m (Roi, hslx 302 70 : Hellemme* (Lille 

a c r > * et 1» cause des allies d un» f»çon très o n "PP™110 a * n ' 1P» milieux pou- ^ grandea rèper- rendu son verdict dans l'affaire des tstinn <1e« cours de perfectionnement 5388s, : Hérite, psr Pourne. : Houplln 
* " - t iques bien informes londoniens oue "J d . • - — ^g- „ - 3» communistes. Qu:nse des incul- »"" d acquèr r la qusuflrstlon de p.r Peclln Illle« psr La Bissée : Lam-

Lord Beaverbrook hésite k seceoter ^Jf ' , , . , „ f ' J i . ^ ' . - „ . . " * pés ont été condamnés k la peine de technicien accompli par l'obtention du n-rssrt (Lille 537 00. Lille 554 :81 : 
l'offre de M Churchill pour un poste « " Que les Arabes de Syrie avalent ^ . ^ »~ h r , v , t profes-ionnei dont 'a création , Le . , . . Rouh.lx 308 8 0 : Lesnuln (Lille 

„„ g u e r - e ' a e p u " lona^mP» déjk perdu leurs est k l'ordre du Jour et ainsi de c o n - ' g s a s o : Lcwnnes par Hellemmes : 
_ _ , , H H*e"i il lusions. Lorsque, l'an dernier, les • courir au relèvement comb.en néces- Lin«eile« (Lille S5«?8' : Lomme (LUI* 

" * • " * , e n c o e D n * a e ' „ '" Anglais ont envahi la Syrie, preten- fen P r o v e n c e e t d a n * le*. A l p e s sstre de notre p»v« 55736i : l o o s (Lille 552 82. I.l'le 5M.081:, 
•Us explosion» accompagnée» de l u t t # , u r i . Don Inférieur est la plus * ° n formel.e Des amis de Lord Bes- d . opposer k l ' influen- i j - j / - . Il fut ensuite procédé k î sd i s t r ibu- Lompret psr Lamb-rssrt ; Louvii par 
b a u t a . f lammes se p-.oduiaaient dans terrible de lh is to lre mll iUire . vérbrook déclarent que sa rentrée » • » «JJJ l e a i n c e n d i e s d e f o r e t ! « o n d e , récompense,_ décernée., par le c>-»olng : Malsnll f i n . Lille 55» 47 ; 

î r r ? ^ ^ inauiui ' , ta r - ^ r ^ Ï Ï ^ - " " d " r * . , r - t , ' Z Z ^ Z T ^ L t " * % ™ p ^ ^ C v » - , f o n , d e . r a v a g e . S ^ r ^ T ^ ^ Z ^ X S T ^ K . S X X Z i & t t 
I apré» 13 heure», les Installa- lement *ux Et»ts-Unls en raison de rè»lite des " * ^ _ _ Z - L ™ . \ ° . ™ dance complète Ceux-ci sont c t p e n - , . Martellle. - Un nouvel incendie de r'el d'impr 

• avioai soviétiques abattus 
au-dessus de la baia dé Kola 

in du gouvernement dépend en ^ ^ ^ mmm— . . . - _ _ u - - , » „ 

raison de réalité d^s neeoclations angio-ame- dgn c e"'' r .o r n£ié£ l . . Ceux-ci sont c t p e n - ) . Mar»ellle 

. I tu . t l on critique en U R S S , res- n c . i n e s ^ X c ^ Z T ^ ^ x Z ' e «»»1 ^ « » " " • * • ' • * " " ' * U - « J Ï B . 
déc sre près des calsnques 

de Pormier. Les pê-heurs réquisltion-
ignal, sont partis dans 

les installa 
taons portuaire» de Rosta ont lai 

l'objet des sttaque» s l lemandes Se sort d un srticte du « New-York Hé- «milites os i» creaviun u un usru—«. t r s ^ n t voulu e t la « promesse 
auooêdant en plusieurs vaguea »uc- m'.d Tribune ». Ce journ»l estime front. d'indépendance comme tant d'autre» n e » » u Premier signal, aont i 
cesstvea. les avion» «saalUants ont qu'il est absolument nécessaire que On p étend k Londres que M. „ - „ _ - _ , . . i « , l , « _ _ , r««t*. lettre ] m i n embarcations chercher 
et» reçu» par un violent tir de dé- ip peuple «mérlcain, ses c o m m s n - Churchill, s la suite de certaines ^ " ^ ^ r ^ ^ «ionniste» réruglés sur le» calanque» 

fenee par le* batteries de D C A . so- dant» mlliUlrea et le gouvernement ' pressions politiques, serait disposé . . _ . _ , _ . _ _ , . _ , . . _ . . ' i î , . " " . T ^ m l e ^ f . t . f ^ T é ï l r ' é » f ^ 
v te t ique . et l e . srmes dé bord d e . fédéral se rendent compte de 1. gra- k nommer une personnalité sur ^ ^ ^ l e i t l n e " " . méthodes L " * - » - ? » - 9 * *"*>«»»»*»» « " * « 

navTras ennemis ancrés dans la baie1 vite tout k fait particulière de la al- laquelle il se déchargerait de «es U n n i q U M conalstant k dresser le» mistrs 
de Kol». Les kvion» de combat aile- tu»tlon « o»r. »joute-t- i l . l'écroulé- fonction* de minJtre de la Défense J u l f s c o n t r t iem Arabe» n'auront ° " 
TTtTxrts: ont percé le barrage de la ment soviétique, qui semblé évident. M. Churchill e s s a i e - - , - . . . - - . -

D.CA. «yr té t l cu . e t ont lancé tou- const i tue une catastrophe d u n e Im-j conserver un t r é . e r r . , u . ^ - - » A r m b e s g o n t A l m O Ê t s à t i m s i r m m y c b , l n , d , m 8 » inte -B .um«: les h . 

te» leur» bombes «ur le» objectifs portance Inouïe — 

: 30 élève, se 
attribuer des prix en espèce» 
8 de 100 fr 

Un vln d'honneur termlns c m » re 
confort»nte réunion corporstne 

TJn dépôt d'essence s itué aans 
la voisinage de* docks a sauté k la 
Kilt» d une violente explosion. D a n . 
des hangars k matériel et dan» .plu­
s ieurs ateliers de réparations navals. 

£ f T ^ t ïïntToni c u o î - - - , ; - - ' » * - P o i l u e , berli, 

Lé d e u x i è m e front n'intéreiaera 

l 'Al lemagne 

que lorsqu'il tera crée 

pprend d'autre part que l'in 
sans doute dé *" ' " " " •—' - — . — j" —~ cendle s repris avec une extrême v:<. 

t -es sérieux contrôle " « « t * » P l u » «"«^h »uccé». car les l ï n „ p r é t a t Le n e n o 4 > , n direction d 

'.té-è D V u - r , nart o n l A r e b c s » o n t <"«P«*« à r * * « l r •*»» i» ch. lne de la S — -
w Vss.,T~.iT,ii i,,7 ™a™. retard contre les Anglais. De mème. bitant» d» 1» rég 

croit que M. Ctiurchlll lu i -même k l a , , t u â t l o n n e # t _ , , „ Indochinois lutteat contre le sinistre 
est convaincu qu'il pourrait t r è s ; „ „ , „ , „ , , • „ u U l e , B r . u n o , . Dan. le . Ba««.-Al P es , , n « n . 1 

employer au sein du cabinet ^ m t ^ ^ ^ ^ p r o M c t i Q n 

La nouvelle organisation 
des brigades 

de police judiciaire 

_.- . Pont-k-Marco : Neuvlll»-en-Fer-
, o n t raln (Roubalx 34112: Nettvlle (Lai 

pnr SerllT : Novelles-les-Seclln par Se- ' 
clin : Pérenrhle, (Lille 559.341 : P è - ' 
ronne par Cvsotnn ; Phalempm. Lille 
555.13 : Pont-»-Marcq (Lille 551 4*1 : 
Prémesquee par Lomme : Provtn pari 
Annreulln : tJveanoy-.ur-Deûle (Lille 
538.751 : Radlnghem par y«eobecque : I 

, Roncq (LlHe j 
Mélantols par, 
Wey>pe« (Lille ' 

L'exponition internationale 

€ Le bolchevisme 

contre TEurope » 

est ouverte au public 
tous les jours 

de 10 h. à 20 heure» 

Les visiteurs ont la faculté 

de circuler dans l'exposition 

jusque 2 1 heures. 

CARNET 
558 401 
4scq : 
55P741 

(Lille 357 841 
8aln«hl 

Naissances 

de guerre un homme avec lequel 11 )J""."-"'l*, ' l'IÏZ.JZ " 7 î i i n i s ' l * ^ * ^ ™ M , " " " ? " " ' 
_ . - „ , , . ^ ~ ,».rJ,-.= n t . °> 1 Etat. Les Anglais protègent l l r s k i Q u s s ; la route Napoléon a ete coupée 

Berlin 20 juillet — On décûce P 0 1 ^" 1 ' 1 discuter des importants , : r . k . e n s . comme Ils pro- sur plus d» 8 kilomètre* M Riva 
un o ecure p r o b ; e m „ s t r a t é g l q u - s . t ^ g e n t 1 . E g , . p t e contre les Egyptien.I l»nd. prét.t régional, ému de . don 

; « - ' " et l'Inde contre les Hindous. Il en est M ; ï M / ° ^ ' ? , i r \ b : * . ? " ' * * / " * Ï L S 

U _ ' _ _ . -_ a r»»x*i/%a. . a .A clon. a decicit la c iett ion d -m *er\u I.FfI ARAT10N ûr mtmt fn lnn- Aucun p*yê n d t" •«>*'» d« i u t « c o n t " • f«u 
U L L L r t î X r t l l U l l pei.d»nt ne peut se permettre le 

l m M , q u ' blême discuté k l'heure seme l l e ' en _ . _ • rrT> 1 >r l \ r r i i r D D r l u " <t'*tI* Indépendant loraoue cela 

Angleterre et «ux Etats-Un!» sur la J J £ | ^ t T A 1 l ) k u U f c K K f c n ' D l , l t °" à u»***1*"" l e » Anglal» -

Samehin - e 
Sslomé psr Fourn^.-en-Wen-

L,e miniRtrs or l'Intérieur vient de p . . : Santé». L'Ile 538.81 : SecUn iLlll" 
prendre en d.t« du 2 Juillet un arrêté 531.1». ],m« 334.491 : Seqvedln (Lille — Monsieur et Madame Charles 
fixant la cirronecrlptlon territoriale sS8 «3 ; Templ»msr« par 'Wattlrnles : inicoulombler-Verson sont heureux 

- . w i - , . - - . . . , • . - . . ' . — „ ^ , . - , ?,*"*. ^ . « ^ S î 0 " r*K , on ."1" d » '» P°" T-mp>uve (Mlle 558331 : Thumerles d a n n o n c e r la naissance de leur fille 
d* ta va. .M d» 1 Aste a redo-.iblé d in- lice Judiciaire il.ni» 353 781 : Tourmigm.s n»' stecim : M - r l . r _ . _ „ 
ten.lt» dans la commune de Marin- Pour notre région la brigade ayant Tr»s..tn p« ' Chèreng : ' " - - * " •">""'- ' r""' c -

sm 

brigade syant Tres>tn p s ' Cn*reng : Vendi 
siège a Lille exerclcera son activité i ^ o u i n . Ver'.lnehem psr Pirenrhles 

Nord et le Pa.-de-Ca'.ats W.hsvnles psr Pecl'n : Wainhr-chle 
brigade réglonsle a été créée k , L m . s57 3r>l • w»iT. .h»in r-.r rvsoirc 

U e t t ' g n ! " (Lille 530 '81 : w.^rlr. I.'ll 
" 559 «3 : Wervleq -Sud. Lille 357 81 

p.r r o u m e . 

atMkant en ligne de nombreux 
a v i o n , de chaaee. les bolcheviste» q u e g t l o n d e savoir si et dans q__ 
o n t essayé en vain de se défendra c o n < j l t l o n , iTjJt.S-S. pourrait être 
contre l e . . t v a q u e . des « Stukaa » a idée . L'état de depreesion partlcu-
JL*. ehaaseurs al lemands escortant v t T t q u t „aèle la presse angl 
Je. av ions assai l lants o n t contraint i i a x o n n e indique que 1« 

eux» ennemi» k «ccepter '»! ne t tement divergents en ce qut con 
à de» altitude» élevée» au-1 cerne la création d'un deuxième 

de la baie de Kola et ont [ r o r u 

aaavttu 17 appareils ennemis, dont ÏjMI mil ieux compétents s l l emsnds 
T Ourtlas, 3 Hurrtcene et 3 Aéra-, f o n t remarquer que cette explication u n e q u e s t i o n 

La plupart des avions atteinte r, intéresse nul lement l'Allemagne nt 

entre les Etats-Unis, 
j î î . ^ l a Hongrie, la Roumanie 

et la Bulgarie 

L n g a r d i t r n «Je l a p a i x 

p a r i s i e n 

e s t m o r t e l l e m e n t i > l e * . é 

p a r d e a m a l f a i t e u r s 

REVUE QE 1 1 PRESSE U n e carrière pour j eune i fillet 

Berh 20 JUl 

Lé C o a g r e i arabe d* Loudre» : 

une nouve l l e c o m é d i e . 

d i t -on à Berlin 
Berlin. 20 Juillet. — Dn congre» 

or«be a» réunira lé T. Juillet k 1x0-1 R»1"'»- »f Juillet 
dre». «ou» le» auspices du gouver- { î ' h

a 30 d»nT*ui 
nement britannique. O n y dlacuterk' .rrondissement 
de l'avenir de» peuples arabe». II! En «enfuyant. 

et. En réponse k V M t o r t d e certaines informations tiré piueleur» coups d 
* -? A r é _*- i*- W [ ! !" données par 1» joumai « Ahram ». pa- : leurs p o u m i i v i n u et -

Le l a n g a g e d e la s a g e i i e 

et de l 'hoaaeur 

L'enseignement ménager 
La loi n* 393 en date du 1S mars 

1942. rend l'enseignement ménage! 
Dans l'»ttent» des réactions des mll!»l obllgstolre pour toute» 

On lkche s t ten- milieux officiels amérlcaina k la «ult» jeune» niles n'ayant pa» encore 
18 Juillet, ver» des notes de M Pierre Laval au cou- teint l i g e de 17 ans 

u public du 13-' vernement de Washington l'scque» | Cette mesure entrslners 1 

L'Angleterre -
et les Etats-Unis 

impuissants 
à secourir J'U.R.S.S. 
Berlin. 20 Juillet. — Se basant sur 

•sa. article» de Journaux britanru-
eraea. 1 . presse berlinoise commente 
abondamment l'aoprehension avec 
laquelle on considère k Lonares 1» 
attuatlon de» divisions de Timo-
ehenko. Le « Montag > cite le pas-
aaa* suivant rapria du • Times > : 

« Nous avons mailheure/uaemsmt 
•apéré. u n i raison aucune, écrit W \ £ £ 
Journal anglais, que le» Al lemand*, , 1 0 n ' d ' 

adversaire» en sont encore aux déli­
bérations 

A cet égard, les milieux de la 
Wilhelnutrasse «tt irént l '»ttentlon 
sur un article réellement dramatique 
de l'organe dé l'armée rouge dans 
lequel U e»t dit que l'offensive s l le -
niande d«ns le Sud doit être srrétée 
k tout pr.x. 

Hongrie 1. Roumsnie et ls Bulaarie 0 n t W U t , U pl"* r * U " 1 ' D O , ~ ' r ! naud. demeurant M , _ 
?•.?,?« r - , , ^ ™ . , " * v!. . 1. m ^ r t r . l'»dhè»lon k ce cor^réa de polit ic iens ( t ^ u ^ . . , ^ , ^ . , q u i tentait « q u a n d 11 doit prend 
d autre part, ne revêt pas la moindre | a r a b e , d e 2 . . , t S-» aone». Les nom» s'opposer k 1» f u i » de» sgrssseurs. dont dépend f 
importance. Il existe k 1 heure «c- d personnallW». qui aont et ta» . tên* «l lette de " - • -

LES TRAVAUX 
DE LA COMMISSION 
FRANCO-ESPAGNOLE 

i<-hy. 21 Juillet, — La commission' 
te franco-espagnole, qui se réu- ; 

périodiquement en exécution de 
laccord commercial du 18 Janvier! 

e : e k Madrid une ses-
_ _ . , semaine*. Elle a mis 

Jetaient dan» la bataille leur» der- iau point les échsnges qui se dèvelop-
nlàraa réserve». Or, la fore» combat-!peront Jusque la fin de l'année. Bile 
ttvst de» »rméea du Helch n'a été eu *_ pr l sde» _dliipo»luons^_pour le règle 
TMn affaiblie. > 

De marne, le correspondent 
i Daily Express 

Qonneei par le jounmi « A I U H U », u * . •-
é n - i r . i s a a n t au Caire -»iu« l e . Anadals' tellement 1» gardl»n de la paix «tor- « M Pierre Lava., c 

la - t» lr» . ^ u e l e . Anglal» m 9 r f 4 ) M 1 q u u n p»M»nt, M Ray- sens de l lntèrèt natiot 
ont tout au plus réuasl k obvan lT | n m u d demeurant 1»1, ru» du Cha- n»turellement d»ns la 

[,"• l ' idhés ion k ce congrès de politicien»j tasu-des-Hentier». qui 
larabea de 2"" et 3*» aone*. Le» noms «'opposer k 1» fuite de» 

. -„ _ , , c " i d e » personnal i t /» . qui sont oitaes tsn» fillette de 7 sn«. 
tuelle d e . quest ions autrement l m - l c o m représentant» du m o n d . ar t - • » * domiciliée 45. ru» ( 
portante , k diacuter que celle-ci , ^ - f ^ ! e u . »ua»l atteinte, lég 

Tout au plu» peut -on parler d u n e . , , ' „ , . , . . , , " . _ . , bsnheur. 

. s o t t i s e , politique, puisque t o u t e . ' , u ' , o u ' * ' ^ î r ^ I r » n . n , n o u m , ' " c o r î r d u » » n d " 5 f* 
. . K . . „ «Tr i. .^„eù,— „ „ „ . , „ , ° n '*'<• remarquer k Berlin qu on rnery a été transporté a 

les base, sur l » « i u « l é s pourraient m m V t , l n s , à i ^ ^ r e s . una n o u - . . n t é de . gardien» de la L 

s appuyer des représailles quelcon- , v < , U f , c o m e d l e q u l „a f fa ib l i e n u l l e - t ^ n d u immédutement M Buss.ére. respect."!. "rY.nce. "'d's"ns".on 
q u e , sont Inexistantes et que » » | m < . n t v , m p I W i 0 n causée psr l s dé-! EL*'*' de police. »ccomp»gné de M i > p p r o c h e r a sans fa.blesse d . 
Etats-Unis se couvrent tout s i m p l e - | m ' ; „ m „ „ n , . , r m a n o - l t a l l e n B r l M O » ' directeur de K>n eablnet et translgesntes de l'honneur. , 

erture 
IRouJon dans le c PETIT PARISIEN . , de nouvelles éeo.e» »t cour» ménagers 

malfaiteur, ont relève, 'avec la sagesse du langage , t . par le fait. néceMltera la formation 
rèvolv™ sur l'heureuse fermeté de ton du chef ou de professeur» et monitrices d ensei-
" S e T m o r . gouvernement français gnement » « " J « " ^ « » t ~ B " ^ s . 

conclut-Il. a lé gées des cours devront être pourvue. 
lon»l et «oriente d'un diplftm» «péclal de profe»eeur 

Tourcoing, le 14 Juillet 1942. 
47, boulevard de l'Egalité. 
Clinique, 46. rue des Ur.uluie». d 

— Robert et L'Ieude Follet sont 
heureux de f a i t , part de la naieaano» 
de leur frère Patrick. 

De la part de M. et M " R. Pollet . 
Petot. 

16. DM Dammartin. Roubaix. 
Rouba.x, le 16 Juillet 1942. »&4d 

— M. et. M" • Jean MaUrd-
le« Lestlennr sont heureux d'annoncer 
" " la naissance de leur fille Monique. 

74 bis. rue d e Ouisnes, Tourcoing. 
8 JUi.let 1842. 878*5 

Nlcol» 
Clisson. a été 

légèrement par 

Le corp» du gardien de la paix Foi 
ery a été transporté k la Maison de JOURNAL 

té de» g»rdlens d» la paix, où »'e»t mente le respec 

Fiançailles 
— Monsieur et Madame Aimé Wiart 

ont lé plaisir de vous faire part des 

bonne d i r e e - , d e monitrice, dè'ivré sous le contrôle ' fiançailles de leur fille Liliane avec 
es décisions du secrétaire o ' r u * k l'éducation n s - \ i o n s i ? u r l v * » chéTaller. de Perros-
pays. n n a tlonale et k la Jeune.se et du commis- , G u i . K 

19. rue Pauvrée, Roubaix. 
< Hur.e-Vent », PerTCa-Oulrec. O 

en.^lanèment 
fo»m»»lon néeeMaIre : IToettfut fs-

lll»l ménager, 13, rus d'Holbach, k 

éc-»!e 

du cotnmll-
psrtlcipé k aucune des erreurs passées ssrlat général k ls famille. 
qui nous ont conduits aux malheurs i.a réaion lilloise possède 
sctuels. > «useeptlble de dpnner aux ji 

— « M. Lsvsl a eu ra'aon, écrit M d **i r '^; , ' . , d ' d l * n "~ 
Rocque, dsns > . PETIT " *" ""' ~ 

llaa.1 que la Franc» 
è-.ter le 
épreuve, 
lois in-

PROGRÈS DE 

amér ica ines : 

Washington, via Llabon 

des srrlérès commerc.i 
espagno 

20 j u i i - ; = . 
Selon le Journal . Waahlngton déekt» coi 

P o s t e , le président Roosevelt songe- ! Au c o u 

franco- tait k nommer un commandant en'sf lt: e arm 
chef de» forces terrestres e t na ta l e s 1 r l tons les 

se livrant k d e darat lon commune g e r m a n o - i t a l i e n - i £ M •'HmnèquTn. de lk'poi ie . mûni-
1 ne sur l'avenir de 1 Egypte et 1» crpale. 

Dé» qu'il a été Infirmé de ee dou 
maréchal 

t ions discutées lors du récent en 

tretien de Rachld El Qellanl , pre-

mier ministre Irakien. avec lej ,j|ri" rëprèiënteT" aux obséque» de ce que la paix ne sera pas s.gnèe. Ces t ce 
Fuhrcr. I dernier, qui surent l'»u Jeudi 23. en'qu'i l convient de rappeler encore et 

| '* basilique Notre-D»xn». : c'est toujours ce document qu'il nous 

— L'éditorialiste du 

I liberté de» peuples srsbes e t n'exer- Dés qu'il t été Informé de ee dou- L Y O N » é c r ; t : 

L'amiral L e a h v sera-t-i l n o m m é icera aucune Influence sur l e . ques- loureux événement, le msréch»l Pé- « Toute la vie de notre pays est do-
• a . * L A n . HiviiTée. lor . du récent an- tain a fait parvenir k la veuve au minée par ce texte, tous ses actes sont 

c o m m a n d a n t e n chef J i ? " a i * „ î ! h ^ - , r w £ ! , n « i gardien Eormery un don important commandé» par d e . stipulations «évè-
dég forces n a v a l e s et terrestres | „ . ™ . _ " . _ _ - . _ _ P , l ! e t a annoncé »on intention d» . e res qui pèseront de tout leur poids tant 

Une " Vie 
du Curé d'Ars 

— Madame Just Uujardln-4acquart 
est heureuse d'annoncer les fian­
çailles d? «on ai* André avec Made-

' moiaelle Matraaa Tes*e. 

Tourcoing. 10, rue Fï idherbe 
— Monsieur et Madame P.erre 

I>-.e-l>e-<ainp« sont heureux d an­
noncer les fiançailles de leur fin* 

I l 1 4 1 r«ervane avec Monsieur André Du-
" ( 1 ) jardin 

Lille. 120. boulevard de la Liberté, d 

•Mariages 
aseersch v e n t ~ Samedi 35 Jui.let. a 11 heures. 

fsut commenter dès que nou» no.i« M. Maxence y'*° *'Jjuré**j A r , , cet «ers célèbre en 1 ég l i se Salnt-Mart .n 
trouvons en présence de difficultés sur d • ? ; ' " , UpJra*It a i n , i , collec'tion bien d'Esqueime.. a Lille, le mariage de 

L a c o n f é r e n c e é c o n o m i q u e > p,an .nternationai et k p.u» fo. e ^ * ^ V » . P « e s c . thol lque. . . N0.3 Msdemo.r t Ie Gerset.ève Meneboode 
• t : : _ raison des « " ' u , t « r a e u s " i 1 avons lu avec infiniment de plaisir, , „ , . i e docteur Gérard Delemazure. 

K . . . „ - m . „ d . ont a f r i c a i n e m a » . * * » , » » ' » » , • • ' • J » » » ^ ^ D / h
m ^ U e t r o û v » n t sou . la plume du Olographe félicitations seront reçues k 

— — - a a r 1 américaine. . 11 surs i t porté son choix | avions de n ° " ^ ^ " " " ^ r ^ | a t e r m i n é M t r a v a u x un » , ? texte\'force'«i'-S.^lui «V. toute . ' • • f ' ^ « « J ^ * » . ^ " ^ la « e r - t . . . 
- D . gros rarsa*. ont été causé, 5 U r , . , m i r m l L , . ^ . . , „ c i e n ambasas-1 » ^ u * d e . navlrw avae u n régultat * l _ " c o n f é r . n e . fconom,,,,,,. convention, d'arml.tice .ignées d . n . Une V % 0 ' u r ^ . S U ' O n comprend Cet »v.» t ient lieu d . faire-

deur de» Etats-Unis , k Vichy, qui se | v l s io i e . ' . - _ . _ • . — . - — . . - . - . ••—« ••» e«-a. ^ - " " — • * ^—"- - * * • ' nour. 

1 s idées blés. 
•» d un vol de reconnil»-

ee au-desau» d e . eaux ter.: 
britanniques. d ' s u t r » ! 

k Vichy, qui se 
depuis quelque temps aux 

nent en Afrlqu 

Moscou du « Daily Express ». annon 
• » q u e d** dlvlesons bolehevistea. < psr le . sangliers dans l'Eure. Au cour 
rés t t t tnt aux attaque» des troupes d'une btttue. vingt-cinq d» ces pschy 

aWwilanl n et alliées, ont de tous ! """"V ont été abattus « , . , . ! , „ • . 
. . . _ . . - _ . . , ^ , , , . .M--. — Le. cnargéments-iettres dont 1»; EtaU-Un.s . 

• m a s été débordées par leurs adver. v a l e , u r n . e x c é d , „ „ 5 ,„„ t n n e m ^ ^ . l D a u t r e part, selon 

aatraa. ront être scellés «u moyen de cr»m- tlon de Washington parv 
« n n'est donc pas étonnant , écrit pons métallique» reproduisant un «lgne n e v e . l'amiral Leahy deviendrait le survoler les territoire» de la Belgi- travaux apré» trol» Journée» d'étud 

laTovirnal, qu» dans ce» clrcon»tan-;particuiier de l'expéditeur. .principal conseiller de M. Roosevelt que et du Nord de la France ' " * * " — * — 
- Maisky. »mb»»»adeur m \ f- « • • ' • • • • • ua»a»af »»a»jg a» mj*My q a M ^ d o m . , n e d , , l a . t r B t é g l < > p l u , | E n t r a n t immédiatement en action 

la plume du Olographe 

.eu, texte a force d . loi. a f i i » toute , l e . ^ g ^ ^ ^ g ^ 

-̂ a» , rami'rt a ' Pourouol D»». ? On comprend 
Escortés par de puusaante. ear»- «fr l^ .ne . K u . 1. préwdenc. de l 'ami-; |e forêt de (rx»np.é«n. et k Rome. l e . ™ £ " m , n J T t t i l f m e a . a u t e u r de part. 5440d 

drîneTd. cïaai. WSL de \SJn^S^^JSSir *f "Zïtl ^ g ^ J g * * * * $ % ? £ - - Le s . m e d , 35 Juillet 1942 « r o n t 
une informa, j combat br i tannique , o n t tenté' d . n . ^ r e p ^ t a n ^ ,V 

irvenue k Oe-1 le courant de la Journée d hier, de l'Algérie, d* la Tunisie. » termine »e» front du débat, 11 est împoatib e 

La conférence, consacrée spéc, 
ment sux problèmes du rsvltsllleme 

fixé les contingents de céréale*. 

M. OhurchUl pour attirer «on 7 n y 1 I J~ d # " f o ^ € " o t ""' m < ^, ,"" r 5, produit I tive» k \ coordination entre la flotte | allemand» ont empêché lea Britan- poisson 'qu» l ' i f t taaa nûagak». four 

française, réunissant _ M . Charlea Maurraa. dans r « AC- _ 

, , . . . . . . . „ Z . . . . . è : célèbres, a 10 h. 30. en l'église S a i n t . 
" ' traordlnalre «tranche de vie» animés, Joseph (Cro.x-Roucej. les mariages 

^d^vo lo d ntés C U cé l l e \ . rpu^men S t ^ J ^ S ^ W l ^ S Ï ' 1 * 7 ^ " ' " ^ P l Z ™ L £ .enoe Mcerdot».- de Je«n-M»r e-Bap- j M n v a n h o u t w ; at"» Kugénir Beu». 

ÏÏ«^^mlTltVZJS?i;~ Muait atec M. Luc , , , , Uekevser. 
noncement. de 1» mortification de ls Le» fam.ll«s recevront les fél iei-

at tant lon .péclale sur la situation possède 
* l'Est » et calorifique. 

njarlln. 30 Juillet — On comprend — Le bev de Tunl remis ls rosette 
Man 0 . qu» al. Maisky a exigé lora- domeier do NIcham Ifuasr »u n««eur I I - - i t n i v t r t a f i f o U C t n o 
qu'on antend l e , clameur» p o u c e s 'tunisien Nak.che. raoordman du U D C I m p O r i a n i e U S U i e 

aar la», correspondant, b r i u n n l q u e . m ^ ^ p r H t é e n t ^ ^ , , „ , entretenu 
a« américains . M o s c o u , dont le» art l - , 1 T »„ M Balsvanoff. ministr» d» Bul-
eae* aont accompagné» d appela pre»- gane. 

Sept avions anglais abattus en Egypte j 

in iques d'sttelndre les objectifs visés nlrs k l s métropo « 
et les ont contrainte k faire demi-
tour. 

Un bombardier a at taqué d iman­
che mat in des quartiers hab i t é . 

L e l o y a l i a m e 

dea Cambodgiens 
J . »- „ x l M . - , | « n i e r l û O d u n e petite localité de la région 1 8»Igon — Ls ConseU des ministres . _ 

a l l g l a l S c C S l D O i i l D o r U C C frontière ho l l sndo- s l l emsnde L-»vionj du gouvernement csmbodgien. récem- devoi 
été descendu psr de» c b s n e u n ! ment réorganisé v » n t dadrewei 

n . m . n d . i l'amiral D»*oux. gouv»rn»ur général _ . . _ _ _ 

D'.Ùtres' t e n u t l v e a d a t t . o U 4 » ! ? « J * 2 * * " l . " ? m " » « * Q u l * * " ! " , " « 1 ? . " » r , o n par la Luftwaffe 
. . . . — . . . — _ _ . le lar . notamment : |gleterre? 

rw. » - • . - . , . c*n-»"Fâ1**^ K"*1 . - . . - W M i e , M U , i i u u « € Votr» politique ferme et blenvell-1 
u n annonce l e m ê m e J o u r > d a n , ] a région d» la lant». lup lrée de» hautes dlrsctlvet ' 

Manche, ont été déjouées par de du Maréchal Pètain qus nous ssi 

arbitraires. 
. Le. conditions de rsrml.tlce exis­

tent, ajoute-t-il Nous y avons »ous-
crtt. Nous devons les observer. Nous le 
devons d'sut«nt plus que l e . gouver­
nement» de l'Allemagne et de l'Italie 
s'engagent k laisser no» vaisseaux rega­
gner leur. base, naturelles quand tl* 
lee trouveront d»n» la rade d'Alexan­
drie. 

Les belligérant» de l'Axe font leur 
. . Pourquoi les allié, ne font-Ils 

kjpas le leur ? Et surtout pourquoi l'Amé-
que ae lalsse-t.erl» entraîner et n-

charlté ? Que valent la plupart de nos 
petites sctlons humslnes. même les 
meilleures, même l e . p lu . edmlrèes, 

nand on les compare k celles de 
lhumhle prêtre qui psr le seul rayon­
nement de ae. vertus surneturelie» mo­
bilise les foule» autour de son con­
fessionnal ? 

Fsnstlrme. envoûtement, supersti­
tion, répéteront en chœur les descen­

de a i Komiii 

R O M E . 2 0 JUILLET. — Le haut commandement dei forcei armées 

italiennes communique : 

• a n s le» aertenr» Nord et central de ne» paattioas sur le front égyptien. »Jl»jnande ont^ bombardé hier, au angls ls 

génie, l A n - Maxenœ van der Meerach » pensé. 
c u l l était plu» loyal et plus lntelll-

— - — f i g e n t aussi de ae pencher, avec la sym­
pathie que commande toujours l'hé-

11 soit en soutane. 

talions s la sacristie. 
D; ls pa. t de : M •• Uekr>ser-

( ss ir iain. M. et M"'- Clément Van-
iiouiir-\aiitlaM>enbroei'k, M Beu»-
quart-Buonocore, médailie militaire, 
crout de guerre, et M"". . Cet avla 
tient lieu de faire'part. 

Tourcoing, rue Rouget-de-l'I» e. 1S. 

- Rue Ingres. 25. - Rue Onevreul 14. 
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Berlin, 20 Juillet. „ . . _ „^> l e même jour, aan» i» région a* la lant». inspirée des hautes directive» ' pàthlë que commande toujours l h é - — Le Centre des Jeune» patrons 
k 1 agence D. N. B. : Manche, ont été dé joués , par de du Msrschsl Fétsin qus n o u . ssluons j loyslisme de toutes lea popul.t ionsl rotsm». qu'il w l t en »out»ne. en uni- »^«* B " " » • . * ™ * l " ? X n ^ U , J 0 i l ^ l w ' ï , 

Effectuant un vol de reconnala- pu i s sante . e*»dri;»es de chsase aile- avec respect, a perml. k l'Indochln. 1 lndochtnol.es d» »ang khmer et ae , o r m e . en veston eu en blouse, .ur e ! ^ u ' ' « ^ * w ' ' S S l ? " } ? * ? £ „ 
aance «rmée » u ^ l e . . u . de la Orande- ^ „ ft»»«,Jî* d , . I ? r / * . . t r î 0 ? ^ i i 1 - * ™ ! ° . t - 5 " ! I t ï r m i . n . , . / l _ n s . 1 _ ; . — . [**• merveilleux Bu curé d Ar, Et le mes pose, par ,» commun.uté de no.r» 
Bretagne, de» avions da combat L a n u l t dernière, dee bombardier» Nous vous prions, enfin, d'exprl- peintre de tant de fresques populalr-s pays Un rapport »ur l'activité dss j . u -

_ _ _ _ _ _ _ _ , ™ , . _ . . — . . — . . . . . su chef de l'Etat français, notre , u x couleur» souvent »»«ez crue*, s é s t nés patron, « r i H u m » dan» qu«.qu». 
_ _ dirigé des attaquas de ] M 1 l'espérsnc» et l'énergie qui lui profonde «dmlratlon ». cé s t en effet e.sevé en un rameau de dlmen»lon« jour. »u Maréchal 

. j - -t-_-rz-_1i 1 ^ , ' . . . r^nulee. aûalaue» char» blindé» ennemis moyen de bombe» de gros csllbre. harcèlement, restée» sans réaultat. rendront r»cl»t du vieux roy»ume d . xrkee »u don généreux de sa person- pi-.jl n e u e l a t e s m»i« o"l »ecu«e «ou. — jmg délégation de huit chefs de 
ssaaaaée» ennwnle . ont été refoulée., quelque, caar. u n | l m D o r t a n t < f , b r i q u e des envi- contre le littoral du nord-ouest de la grand, époque. Le Oon.. l l vous ne k la patrie en péril ainsi qu'à sa !i„ p , , , , format un de».ln auagt vl- confrérie, religieuse. » lger«nne. sera 
S i e E ï ï i u r a . . . e m s n d . ont a t u q u é u n . p u l — t e «tadrU.» de Rur- r o n . d . Ch. lm.fort . Les é q u i p é e . , . , » . „ • , , , . : a d r . - ^ h o m m a g . d . « n infini, re- , scande (nt'ingence •s^ttttma, q u . Je a-o.n-eux g M J - ' ~ ~ ~ £ % $ £ Z Z ^ Z T ^ Z J S ^ T " M * " 

et . a t abattu 7 .vien» . n n e m l . d e . apcarell» ont observé oue n lu- D après les informations parvenues ] o o n n * J ! î î n . 2 . l » „ r t m - . . . . , » . . . . ~ . „ - ™°V,.!-_."-.. " . , . » . . _ - - - ' J. — - V * ^ ^ - Une épidémie de choiera a éclaté 

Changhai. Le nombre d» malade» 
tlev*it k 157 a la date du 1» ju.l .et . 

' e a n d l f t e n s ^ ^ o . î S ' é r i q . e . ont déterminé I * » • • '• " • — » « > • * * « « J » * • * » • 
monde surpris volt 

_ _ . — • . — r~— — 1 l^s m M W n exprime ensuit» »u gou- tsbllssement de 1» France 
de Malte, où , l c U r s couP* «i»»et. avalent at te int j u s q u e l'heure actuelle, troi» de» « J ^ e u r g7nér«l Brévlé. .ecrét.lre empire indi».olubl» 

l i é . u s i n e , e t V avalent causé rf*. • ••••—*»- •• , * - — - " ' - . ' 
ausé dea, ippar assail lants ont é té «battus.' d'État"aux colonies, la fidélité et l»>l'au Editions Albin Michel Prix: » fr. 

.afcaanbtaa d a « J o a r a a l d* R o a b a i x » d a 2 1 jaiHat IUZ. — N« 1 4 3 
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&&M à ait! 

11 s'agit d'un être jeune, sain, chez 
qui l ' e u t moral peut avoir une ln- [ 
fiuence déciaive. Je sersl . d a i l leurs , j 
toujours à votre disposition, gl je 
pui» voua être util». 

— Voua noua ferez plaisir e n re­
venant demain, docteur 

Et. prenant congé du vieux m é - ( 

dscin. Ru 11 remonta pré* de a» 
femme, tandla que le docteur reg»-
gn»it sa voiture en songeant • 

• L» voilà donc, ce mari dont on 
n'entendait Jamais parler I Peata I 
un bel homme J... m a l . un »ir àj 
voua mener une f emme tambour 
b a t t a n t ! La pauvre petite n'aurait 
probablement pas e u toujours ses 
si «as svec lui... Enfin, si ça lui f i t 
pltiair de 1» voir préa d'elle à ae» 
derniers moments , tant mieux, la 
pauvre pet i te créature I s 

1 — Caar docteur, je suis heureuse, t .» cette inexplicable faiblesse ... 
a » a i l . rat, pour Rulx. un timide, cependant , aucun organe n est a t ­

l a s émouvant sourire qui s e h e v s ds teint . II « a g i t d'une tré» fort» ané-
• « ^ l i l i l i r I àsnaorgue»leuae. broyée mie. d ' u n , aorte de consomption 

kjajar ta reanorda e t par le regret poi- s a mère, m'a-t -on dit, «ta marte 
BJBBBB* du bonheur perdu. ainsi ? I Deux Jour, p l u s tard arrivait à la 

accompagna le m é - — On la' prétendu. Mais Je suis Maison des Dama» l'un de* prati-

aehor». Brusquement . à peu préa per .usdé qu'un* autre 
^ ^ ^ ^ ^ ^ c . u s e . provoqué M mort . . . Enéln. 

— Tes*, a * voyea pa» 1* moyen de : docteur, comme Je veux tou t tenter 
afsa «autni r I pour 1 . fuérlaon da m a f m u t t , J* 

_ a W a . I non. Monsieur le mer- vous préviens qu* Je v a l . ttléara-
•jjtnai J'ai fa i t venir en consultat ion I phier à un de vos confréT*. pan 
•jug a* mas e o n f r é n . d» H n n ç o n . «ien». afin ou'il vienne reaamlner. 
•aa» réputé dan» la ragton. noua — Voua avea raison. Monaleur 
ajanas * • « . d*ux maayd «va n g m u . t - I H s g n l r aet toujours p a n a i , q u a n d 1 

cien» l s* p l u . réputé , d* Parla. Il 
examina longuement la Jeune f em­
me, dont l é t a t a a m b l . l t s ta t ion* 
naire depu l . œ » quaranta-hul t 
heure», avec, plutôt , qualqu* tan-
dan c* à u n * amélioration légère 
P u t . 11 «entre t in t avec don Ruls et 
termina l a conversat ion par oe» 

— De oe qu* voua m* dite*. Mon-
•leur, Je conclu* que l'état actuel 
de Madame de sorres a un» 
cause tout* moral*. Eh b lso , je n» 
crains par d s voua le déc.arer, vous 
seul pouvez la guérir. Ce M r . long, 
et 11 voua f .udra veiller à n e pa* 
froisser une nature qui «st . vrai* 
semblablement . d'une délicatesse et 
d une sensibi l i té rares. M.l» Je crois 
s incèrement que cette Jeun* f emme 
peut recouvrer la eanté, complète­
ment, d ici à quelque» mot*. 

Ruiz lui serra la main, «1 forte­
ment , qu'il ret int »vec pain* u n cri 
d* douleur. 

— J* ferai t ou t a u mond* pour 
la «auver.... Merci, docteur I 

Quand U retourna préa d* aa 
femme, u n peu plu* tard, il la 
trouva penslv* e t Inquiète, a n s» 
penchant vera el le, U demanda . 

— Qu'aves-vou», Roalta t 

Elle répondit par u n * quest ion : 
— L* médSeln vous s - t - l i «H qu» 

Je pouvais virer* quesque . Jour* »n-
cor* T 

— Il m'» d i t mteux qu* cela t 
Vous guérirez. Roaario... tl voua 1* 
roules. 

Elle répéta en attachant . ur lui 
aa* grand* yeux interrosateura : 

— tu J* U e s t â t 

— Oui, »l voua chassez tou t* in­
quiétude, t ou t eouv .n ir pénible.. . . 1 ! 
vous ê tes heureuse, en u n mot . 

! Elis dit, svec u n falbl* sourire : 
— Je serai heureuse tant que ; 

vous seras là. 
| — Eh bien, alors, vous ls serez 
I toujours, puisque Je ne voua qu i t ­
terai plu*. 

Il entourai t de s o n bras le buste 
amaigri, att irait contre aa poitrine 
la Joli» tête qui . . b a n d o n n . l t . cou­
vrait d . baisera le* boucle» t n m - j 
br**... Et il» r o t è r e n t ainal, longue­
ment, dan» 1* si lène* a u * trou-
blalent à peine le bruit léger de 1» 
aaasjkejg anc lann* «t le chant d'un» 
fauvette , au dehors. 

xxvia 
. c * sera long ». avait dit le m é -

decin, a a partant de l a guér i ra i es­
péré*.... D * fait, l 'amélioration, bien 
qu'on ne pût la nier, a* réalisa au 
cours d*s deux m o t . s u i v a n t . »v«c 
u n * lenteur extrême X o i . r o é ta i t 
arriva* à un tel degré de faible**» 
qu'il lui fallait , pour ainsi dlr». re­
prendre u n * nouvel le vw. Mais aile 
avait maintenant un l*vier puissant 
pour eombattr» ee dépérissement qui 
l'avait •eajdult» a u s s u l l d» l a 

m s a . 

avait dit qu'il ne la quitterait plu» 
Jamais. Dés lors, el le tenait à set te 
vl* qu'elle abandonnait auparavant 
sans regret: elle » y cramponnait de 
toute la force d e son smour — car 
elle «entait bien comme 11 lui é ta i t 
cher, ce Ruiz par qui . l i e avait tant 
aouflert. 

Lui, avec 1 énergie qui felaelt 1» 
fond de sa nature, « a c h a r n a i t a 
«auver de ls mort celle qui lu i s em-
blait p l u . précieuse que tous les trs-
•or* du monde. A peine l s qu i t t s l t -
11 .pour quelque rapide promenade 
en forêt, nécessaire à sa santé 
d'homme actif et vigoureux. 

Aussitôt de retour, 11 revenait 
*'a**eolr prés d'elle et , soûle-
vsnt la tète char mante svec une 
douceur qu'on n'eût guère a t t en ­
due de sa part, 11 appuyait contre 
lui 1» visage diaphane, menu comme 
celui d'un enfant, il baïaalt les 
beaux yeux couleur de violette qui 
le regardaient avec une Joie pro-
fondé. Le» heure» paaaalent pour 
eux sans qu'i ls s'en aperçussent. 
Ruls guet ta i t sur la phvalonotnl* de 
a . femme tout o* qui pouvait dé-1 
noter u n mieux »*n»lbl». Rosario 
s ' soandonns l t à ca bonheur inat­
tendu, trop faible «neore pour ester-

lOhar 4 m tàtlnlr, s y a n t **ul«tn*nt 

i l'impreaiion tré» lnten»* qu'elle était 
! retenue à Ja vie par ie pardon et 
! l 'smour de Ruiz. 

Plusieurs serviteurs de 1 hôtel de 
Sorres étaient venus renforcer l s 
domesticité restreinte du vieux lo­
gis. Don Ruiz avait fait venir aussi 
dea chevaux et une voiture, pour len 
promenades que pourrait faire la 
Jeune femme, dés q u e l e aérait p l u . 
forte.... Mais à partir de la fin de 
septembre seulement , el le commença 
de *e lever un peu. quelque» heure» 
chsqu» Jour. R u l . 1 Installait «ur i» 
c h a i s , longue, ou dans la vieux fau ­
teuil de tapisserie Des fleurs, qu'il 
fs lsait venir pour elle, égayaient la 
grand* chambre un peu «ombre 
Rien ne .ui manquait , de ce qui 
pouvait la distraire Mai . elle al-
mal* surtout lee lectures que lui fai­
sai t Ruiz, de m belle voix profonde, 
qui p r e n . l t e n »»dre—«nt à e l le de 
tré . c h a u d e , inflexion* 

Quand elle put faire queequ** pas' 
dan» 1» Jardin. 11 était là pour aider 
aa marche u n peu chancelant» 
Apré» cet effort pénible, lea premier» 
Jour» «urtout. el le a* blott issait *n -
tr» le» bra* d» Ruiz, petite ehrwe 
bien frêle encore, que ce . bras vi­
goureux enserraient svec une a m o u -

Dana e e . blancs* 

; peignoir» de lainage ou de mous** . 
: lin*, svec «e* boucle» eparse» autour 
d u visage trop menu , el le avait l'air 
d u h e enfant très d e l i c i t e e t très 
»tt*ndriasante! Ruiz. e n la regar-

Idàrft a insi appuyée contra aa po i ­
trine, faible, confiant* e t s i h e u ­
reuse, pensait parfois avec un aou-
da.n effroi: . Pourvu q u . J* p u l m . 
la «auver. m a Rosari ts L. JPourvu 
qu'ell* recouvre tou t* «a santé) » 

Le médecin parisien, revenu pour 
se rendre compte des progrés sur-
venus, répondait presque, c e p e n ­
dant de sa complet* guérlson. Au 
cour» d octobre, d a i l leurs l 'amélio­
ration ae montra plu* notabl». La 
Jeune femme p u t faire q u e l q u e . 
promenades en voiture, dans cette 
forêt qu elle a imait tant 

Un peu de force lui revenait, la 
visage n'était plus aussi creusé, 
perdait s o n apparence dlaphan» e t s» 
te inta i t narfoia d'un r o t . déliant. 

Mais dan* la* premier» Jour, de 
novembre, le médecin écrivit à d o n 
R u l s : 

(A «serre».) 

pre.Td.~it
ia.nres.nt
grs.ce
marchsndi.es
ten.lt�
Jeune.se
lndochtnol.es
Ch.lm.fort
aambl.lt
bandonn.lt
Xoi.ro
pren.lt

